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plufieurs. Nous eftant trouuez au bout d’vn peu de
conferue de trois ou quatre ans, il nous falut, pour
contenter ces pauures languiffans, lauer & tordre
dans vn peu d’eau le papier qui luy auoit feruy d’en-
ueloppe; cefte eau fentoit plus le papier & 1’ancre
que le fucre: & cependant c’eft vne chofe incroyable
comme ces pauures gens la trouuoient bonne. Dieu
benie ces coeurs charitables qui nous enuoyerent il y
a deux ans quelques onguents, ils feront bien confolez
d'entendre [33] que ce qui n’eft ordonné que pour
les corps, a feruy pour guerir quantité d’ames aban-
données. Ie ne fcay comme cela {e fait, mais on n’a
icy aucune horreur de ce qui feroit bondir le cceur en
France. Aufli noftre plus grand creue-cceur eft,
qu’apres toutes ces affiftances pour le corps, la pluf-
part de ces ames abandonnées fe rebutent a 1’ouuer-
ture de noftre faincte creance; tant il eft mal-aifé de
ramener va pauure Sauuage a fon Createur. Cleft
pitié de voir icy le domaine que le Diable va exer-
cant fur vn efprit infidelle! par exemple, fi vous leur
parlez de 1'Enfer, ils vous refpondront froidement,
qu'ils ne voudroient pas aller ailleurs qu’auec leurs
Parents qui y font defia: 6 que ces difficultez nous
font cognoiftre le peu que nous pouuons: c’eft pour-
quoy noftre refuge ordinaire apres Dieu, eft en la
bien-heureufe Vierge, fa faincte Mere, & 2a fon tres
glorieux Efpoux fainct Iofeph. Le cceur nous dit,
que c’eft par ces facrez canaux que Dieu veut faire
couler fur nous & nos Sauuages les torrens de ces
graces. :

Voicy les chofes plus notables dans quelques Ba-
ptefmes. Vn des Noftres venoit de baptifer vne fille,
que n’attendoit que la mort, qudd quelques-vns des



